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De nombreux travaux menés en bioélectrocatalyse se sont centrés sur les processus 

bioanodiques, par exemple, l’oxydation du glucose pour les biocapteurs de glycémie ou l’oxydation 
de déchets organiques des eaux usées par des biopiles microbiennes. Mais il existe de nombreux 
autres processus cathodiques qui peuvent être catalysés par des enzymes redox ou des bactéries 
électroactives, dans le but de produire des molécules ou de favoriser la dépollution de notre 
environnement. Après avoir introduit quelques généralités, je souhaiterais vous présenter deux 
études qui nous ont conduits à construire des interfaces électrochimiques catalysant des processus 
biocathodiques. 

Le premier exemple implique l’utilisation de déshydrogénases NAD-dépendantes. Ces 
dernières années, nous avons étudié différentes stratégies pour associer à la surface de l’électrode 
l’enzyme et le complexe [Cp*Rh(bpy)Cl]+ qui catalyse la réduction de NAD(P)+ pour régénérer 
NAD(P)H.[1–5] L’intérêt de solutions proposées est qu’elles peuvent s’appliquer à d’autres enzymes 
redox impliquant le cofacteur NAD(P)H, telles que les cytochromes P450. 

Le second exemple implique la bactérie Shewanella oneidensis. Nous avons élaboré un 
matériau biocomposite composé de cellules bactériennes, de nanotubes de carbone et de 
cytochromes exogènes à la bactérie afin d’explorer le concept de biofilm électroactif artificiel.[6–9] 
Ce travail nous a permis d’optimiser l’interface entre les bactéries et les nanotubes de carbone pour 
favoriser la viabilité des cellules et promouvoir les réactions de transfert d’électron extracellulaire. 

En dépit de la taille des objets très différente, c’est-à-dire une dizaine de nm pour les enzymes 
et le µm pour les bactéries, le parallèle entre ces deux études montre que les concepts qui sont mis 
en œuvre sont très proches et que ces deux domaines de recherche peuvent s’enrichir l’un l’autre. 
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